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Introduction


À qui s’adresse ce livre ?


	• aux séducteurs de 7 à 77 ans ;


	• aux séductrices de 7 à 77 ans ;


	• aux maris et aux femmes fidèles ;


	• aux femmes et aux maris infidèles ;


	• et à tous les jeunes amoureux au cœur d’artichaut.




À qui ce livre ne s’adresse-t-il pas ?


	• aux manchots (parce qu’ils n’ont pas de bras) ;


	• aux eunuques (parce qu’ils n’ont pas de zizi) ;


	• aux animaux de compagnie (parce que) ;


	• à Marc Dutroux. La séduction est un art de la réciprocité. Ne l’oublions pas.
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1. Pourquoi draguer par texto ?
Avantages vs. la séduction traditionnelle

Les bien-pensants et autres gardiens de la pensée unique auront des mots durs contre la séduction 2.0, la jugeant déshumanisée et déshumanisante ou encore estimant qu’elle fait fi de ces petites choses qui font le charme d’une rencontre – ces regards complices, ces petits gestes de timidité ou encore ce gros roulage de pelle qui fait plaisir.

À tort ou à raison, je suis de ceux qui pensent que nous devons tirer profit de l’ensemble des outils dont nous disposons. En somme, assumer de vivre avec notre temps… même si parfois ça implique de se faire avoir et de souffrir (Ex. : dans le film Her de Spike Jonze, le personnage principal tombe amoureux de son iPhone).

Néanmoins faites-moi confiance : si vous parvenez à en maîtriser tous les rouages, le texto deviendra pour vous une véritable arme de séduction massive.

En effet, quand on y pense, draguer par texto présente de multiples avantages par rapport à la séduction classique. Démonstration :


1) La drague par texto favorise le mode « poly-séduction ».

Première grosse plus-value non négligeable : draguer sur un smartphone permet de se positionner sur plusieurs projets de séduction à la fois. Voyez l’exemple ci-dessous :


	• Steeve envoie un premier texto à Nathalie : « Hey, salut, comment ça va ? »


	• Grâce à la fonction « copier/coller » de son smartphone, il peut répliquer ce texto à foison et l’envoyer à d’autres interlocutrices de son répertoire téléphonique comme par exemple Natacha, Murielle ou encore Jean-Pierre.


	• Steeve peut même se payer le luxe de « customiser » le texto en précisant le prénom de la cible : « Hey, salut MURIELLE, comment ça va ? »




L’avantage : aucune des interlocutrices ne sait qu’elle n’est pas l’unique destinataire de ce texto.

L’inconvénient : vous pouvez être victime de ce même stratagème de la part d’autrui. Nathalie peut très bien envoyer la même réponse à Steeve et à Bryan : « Très bien, et toi ? »




2) La drague par texto s’avère plus économique que la drague traditionnelle.

Considérons cette analyse de coûts comparés entre une « soirée drague texto » et une « soirée drague traditionnelle » :









	Analyse de coûts

	Soirée drague par texto

	Soirée drague traditionnelle




	Coût selon l’activité

	
• Manger des chips devant le canapé : 2,30 € chez Monoprix.

• Envoi de SMS : 0,00 € grâce au forfait Free illimité. #astuce


	
• Restaurant à deux : 60 €

• Cocktails : 40 €

• Magnum en boîte de nuit : 500 €

• Location limousine : 125 €

• Chambre d’hôtel avec jacuzzi : 650 €





	Addition totale

	2,30 €

	
1 375 €

soit votre salaire mensuel… :-/









Soit une économie totale de 1 372,70 € sur une soirée. Vous pouvez le constater : en cette période maussade de crise économique, draguer par texto constitue une alternative maligne aux petits problèmes de fin de mois.




3) La drague par texto permet de soigner votre communication.

Le format « écrit » s’impose comme une véritable chance, qui vous enjoint à être plus réfléchi et plus stratège dans votre plan de séduction. Le texto permettra en effet de formuler plus finement vos intentions, par comparaison avec une situation de face-à-face où l’émotion, nécessairement au rendez-vous, peut vous faire perdre vos moyens. Exemple :

Par texto : « Mon cœur rougit d’une telle audace d’être à tes côtés ! »

vs.

En face-à-face : « Euh… jte kiffe zizi tout dur… »

 

Eh oui, on n’y pense pas assez, mais draguer par texto présente des avantages incomparables sur le plan de l’élocution, ce qui permet notamment aux bègues de séduire. #astuce. D’ailleurs, le graphe suivant montre très bien la progression des performances des bègues dans le domaine de la séduction grâce aux nouvelles technologies mobiles :
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Dans un registre similaire, séduire par texto est également très commode pour les gens de petite taille ou les gens qui ne possèdent pas de jambes et qui ne voudraient pas tout de suite annoncer la couleur à leur interlocuteur*.

Enfin, si draguer par texto peut s’avérer délicat pour les manchots, l’application SIRI pourra cependant aider les manchots privilégiés détenteurs d’iPhone. Par contre, un muet manchot restera dans la merde.

*En effet, ne pas avoir de jambes peut malheureusement jouer en votre défaveur niveau séduction dans la vraie vie.




4) La drague par texto facilite la discrétion séductionnelle.

Séduire par SMS est aussi très pratique pour agir en toute impunité : nul besoin de justification, vous êtes libre de draguer qui vous voulez (femme, homme, hamster) marié ou non à partir du moment où vous chopez son 06. Et contrairement aux tentatives foireuses que vous effectuez dans les bars et boîtes de nuit, vous n’aurez pas à subir les quolibets de vos ami(e)s ni les foudres des concubin(e)s de vos cibles. La drague par texto vous permet ainsi de repousser les limites du possible et de rendre l’inenvisageable envisageable. Si ça, ce n’est pas une bonne nouvelle !




5) La drague par texto est très efficace pour créer le fantasme.

« — Tu fais quoi là ?

— Écoute… Je suis en petite nuisette et je bois un verre de Château Pétrus sur la terrasse de mon duplex… et toi ?

— ☺ »

 

Vs la vraie vérité :

 

« — Tu fais quoi là ?

— Bah écoute, je suis en survêtement Reebok affalée sur le canapé en train de boulotter des Knacki Balls et des glaces Häagen Dazs devant Plus Belle La Vie. Et toi ?

— ☹ »

 

Tant que les smartphones ne sont pas équipés de détecteurs de mythos, n’hésitez pas à vous construire un personnage sexy et intrépide. PROFITEZ-EN !




En conclusion :

Les avantages de la séduction 2.0 sont légion par rapport à la drague traditionnelle, ce qui est une nouvelle réjouissante pour vous, qui avez dépensé 3 € pour acheter ce livre. Une dépense utile ! Bien sûr, les jaloux diront : « Manque de courage », mais les vrais, comme Steeve Bourdieu, diront : « Peu importe le stratagème tant qu’il y a séduction. » Cependant, je répète à juste titre qu’il est hautement impropre d’opposer drague par texto et drague traditionnelle, lesquelles sont largement complémentaires. Vous apprendrez au fur et à mesure à mettre en œuvre une stratégie offline/online pertinente et efficace. Patience, mes ami(e)s, patience !







2. Pour commencer : draguer par texto, les erreurs à éviter

Si draguer par texto – on vient de le voir – présente de nombreux avantages pour le séducteur ou la séductrice qui sommeille en vous, cette activité n’en reste pas moins source de quelques risques collatéraux. Voici les règles que vous ne devez absolument pas oublier lorsque vous vous adonnez à cette noble discipline.


1) Considérer que draguer par texto est « une fin en soi ».

Ne perdez jamais de vue que ce que vous voulez, c’est CHOPER votre interlocuteur, et a fortiori lui faire l’AMOUR. Envoyer des textos, c’est bien beau, mais ça doit servir une cause plus noble : la revoyure physique. Contrairement aux idées préconçues, choper un numéro ne veut pas dire que vous allez choper sa/son propriétaire. Vous avez encore tout le temps de bien merder votre coup. Voici le parcours séductionnel classique à suivre :


	➢ étape 1 : la première rencontre (fortuite) qui amène un échange de numéros ;


	➢ étape 2 : la séduction par SMS interposés ;


	➢ étape 3 : une entrevue en chair et en os qui vous permet de concrétiser les choses.




Astuce de Steeve : Au départ, fixez-vous un objectif de 5 textos maximum pour convenir d’une revoyure. Sinon, ça va encore traîner, cette histoire, et on va vous coiffer au poteau. Être chauve n’y changera rien.






2) Envoyer des « assommoirs » par texto alors qu’on n’a pas la prose de Zola.

L’idée avec la drague par texto, c’est de préchauffer le four (métaphore boulangère) avant d’enfourner vos miches (métaphore boulangère filée). En d’autres mots, il s’agit de donner envie à votre interlocuteur de vous rencontrer physiquement et de provoquer le face-à-face séductionnel. Si vous lui avez déjà raconté toute votre life par texto, vous pouvez être sûr(e) de deux choses :


	• d’une, il n’y a plus de mystère autour de votre personne (vous n’êtes donc plus un objet de curiosité, et encore moins le sujet de son fantasme) ;


	• de deux, vous êtes certainement passé(e) pour quelqu’un de chiant.




Autant vous dire qu’à ce moment-là, vous avez autant de chances de séduire que Jo-Wilfried Tsonga d’arrêter de manger des Kinder Bueno. Donc n’oubliez pas : restez bref et mystérieux. Faites naître l’intérêt par un teasing permanent de votre personne.

Astuce de Steeve : Envoyez le texto « J’adore quand… » sans finir votre phrase afin de frustrer votre interlocuteur. Ce dernier aura de toute évidence envie de connaître la suite et répondra à ce texto de la plus belle des manières : « Tu adores quand quoi ? Je veux savoir J » #astuce






3) Lire les textos avec hâte et a fortiori y répondre trop rapidement.

Vous ne voulez pas passer pour un(e) petit(e) soumis(e) du texto. Prenez le temps de bien faire patienter votre interlocuteur pour créer de la frustration et de l’attente.

Astuce de Steeve : Au début, attendez toujours au moins 15 minutes avant d’ouvrir un texto car une fois le texto lu, on a toujours la tentation d’y répondre dans la foulée.






4) Faire fi de la limite entre séduction et harcèlement.

Le juste milieu est toujours difficile à trouver… Mais vous conviendrez qu’il y a tout de même un monde entre :

« Salut, comment ça va ? »

et :

« Salut, comment ça va ? »

« Je nous ai pris deux places au fait pour le concert de Justin Bieber, ça te dit ? »

« Pourquoi tu me réponds pas ?… ☹ »

« Ça te plaît pas, Justin Bieber ? »

« OK, tu réponds pas… :’( »

« La vie est une chienne ☹ »

« Je veux mouriiiir »

« OK, si tu me réponds pas maintenant, je te jure, je me suicide. »

 

L’arbitre s’avance vers le séducteur. Il met la main à la poche… Et c’est le carton rouge bien sûr ! On ne veut plus revoir ces comportements sur le terrain de la séduction 2.0.

Astuce de Steeve : N’envoyez jamais plus de 3 textos d’affilée. Une conversation est un ballet qui se danse à deux. Bon, bien sûr, cette règle est flexible : si vous avez Parkinson, on vous le pardonnera.






5) Oublier que vous n’avez pas élevé les vaches et les ornithorynques ensemble.

Essayez d’éviter les familiarités avec votre interlocuteur au début. Je sais bien qu’il est très facile de prendre le chemin de la proximité lorsqu’on se cache derrière un smartphone et d’omettre par la même occasion que vous n’avez pas élevé les chèvres et les fox-terriers ensemble, mais faites attention quand même.

Astuce de Steeve : Là j’ai pas d’astuce. Faut juste bien vous rappeler que vous n’avez pas élevé les brebis et les poneys ensemble. C’est important.






6) Abuser du second degré dans vos textos.

Si le texto crée l’ambiguïté sexuelle, il peut aussi créer l’ambiguïté humoristique, c’est-à-dire qu’on ne saura pas vraiment si vous êtes un individu doté d’humour ou non. En effet, le second degré est parfois difficile à interpréter par texto.

Par exemple, répondre : « Bah, dis donc, ça commence bien » par texto alors que votre interlocuteur vous annonce qu’il a un cancer pourrait être mal interprété. Ce qui aurait été une blague assez cocasse in real life devient potentiellement un très mauvais point pour vous.

Astuce de Steeve : Limiter scrupuleusement les blagues sur Hitler et les violeurs d’enfants (sauf si elles sont particulièrement drôles et pertinentes dans la situation). Croyez-moi, le rendu est toujours moins bon par texto.







7) Se tromper de prénom dans vos textos.

Si vous êtes positionné sur un projet de type « poly-séduction », la faute classique consiste à confondre les prénoms de vos interlocuteurs. Jetez donc un coup d’œil cathartique à cette regrettable erreur qu’on rapporte encore trop souvent sur le marché de la séduction 2.0.

Le pitch : Ouvert d’esprit et ambitieux, Steeve tente de séduire Anne-Charlotte et Jean-Louis par texto en même temps.

La faute commise : Malencontreusement, Steeve envoie le texto suivant à Anne-Charlotte :

« Hey, salut Jean-Louis, ça te dirait de prendre un verre ce soir ? »

En lisant ce texto, Anne-Charlotte réalise que Steeve est en train de séduire un autre individu nommé Jean-Louis en même temps qu’il tente de la séduire elle. N’importe quel humain normalement constitué se sentirait lésé dans cette affaire. Très logiquement, après cette bévue, Anne-Charlotte ne voudra plus parler à Steeve. Steeve n’aura plus que Jean-Louis dans sa besace, lui-même étant un projet à l’issue très incertaine (Jean-Louis est très exigeant en amour). Faites donc très attention à qui vous écrivez sous peine de tuer de potentielles belles histoires dans l’œuf ☹.

Astuce de Steeve : Toujours relire plusieurs fois son texto avant de l’envoyer à son destinataire.






8) Être trop fleur bleue.

Jouez-la détaché du texto. Vous aurez tout le temps de chanter vos déclarations à la mandoline une fois que vous aurez trempé le biscuit. #abnégation

Astuce de Steeve : Lorsque vous entamez un processus de drague par texto, ne dites jamais par SMS ce que vous ne diriez pas en face-à-face. N’écrivez donc pas de poèmes et n’employez aucune citation philosophique de merde – au risque de passer pour une baltringue.









3. Apprendre en s’amusant : mieux comprendre les enjeux d’une ponctuation maîtrisée

Comme en politique, la bonne communication est une dimension clef du succès dans la discipline de la séduction 2.0. En particulier, la ponctuation joue un rôle prépondérant dans la compréhension de nos messages. Tentons de mieux comprendre son impact en considérant deux exemples de textos envoyés à deux phases différentes d’un processus de séduction.

Type 1 : le texto un peu taquin – « T’es vraiment nulle » – envoyé à un stade précoce de la démarche séductionnelle.

Type 2 : le texto pour conclure – « J’ai envie de toi » –, qu’on envoie généralement à un stade ultérieur de la séduction (sauf si vous êtes un petit enfoiré de pervers).


1) L’importance de la ponctuation pour taquiner sournoisement.


a. Le point d’exclamation : « T’es vraiment nulle ! »

Par nature, le point d’exclamation amplifie la portée d’un propos, qu’il soit positif ou négatif. Dans l’exemple ci-dessus, mon but paraît clairement être : insulter de façon plus ou moins gratos l’interlocuteur. Le point d’exclamation est une méthode de communication claire, mais constitue une erreur, classique rassurez-vous, dans le cadre du texto taquin.

En effet, le texto un peu taquin vise à taquiner et non à insulter, encore moins à blesser. Il conviendrait donc d’adoucir la virulence de votre propos (vous êtes en train de dire à cette fille qu’elle est nulle, ce qui n’est pas très sympa). Comment ? En utilisant une ponctuation plus douce afin de dédramatiser le texto, comme dans l’exemple ci-dessous.




b. Les sourcils espiègles : « T’es vraiment nulle ^^ »

Bon exemple de taquinerie en bonne et due forme. L’usage des sourcils espiègles permet de dédramatiser bien des situations : « J’ai un cancer ^^ », ou encore : « Ça m’arrive d’écouter du Kendji Girac ^^ ». Les sourcils espiègles signifient littéralement : « Je dis ça pour rire, même si c’est un peu vrai. » C’est la ponctuation à utiliser en priorité pour un texto taquin.





c. Le point : « T’es vraiment nulle. »

Ici encore, j’insulte purement et simplement l’interlocuteur avec ce point vengeur qui renforce le sentiment d’une sentence nette et péremptoire. Vous aurez l’air furax. Si vous êtes furax contre la personne, utilisez-le mais, du coup, ne nous mentons pas, ce n’est plus un texto taquin.




d. Le point-virgule : « T’es vraiment nulle ; »

Là, il est clair que je suis bourré car plus personne n’utilise le point-virgule depuis 1976.




e. Le point d’interrogation : « T’es vraiment nulle ? »

Je questionne la personne sur sa potentielle nullité. Ici pas d’affirmation : je demande confirmation – cette ponctuation interrogative ne fonctionne donc pas dans le cadre d’un texto taquin.






2) L’importance de la ponctuation pour conclure :


a. Les trois petits points ou encore « points de suspension » : « J’ai envie de toi… »

Les trois petits points sont la pierre angulaire de la création de l’ambiguïté et de la tension sexuelle par texto. C’est un levier qui n’existe pas dans la vraie vie*. Regardez plutôt l’exemple suivant :

 

« J’ai envie de boire un verre avec toi… »

 

Décryptage : les trois petits points feront courir l’imaginaire de l’heureux ou l’heureuse destinataire, qui sera certainement très soucieux/euse de savoir ce que réserve une telle proposition : un simple verre amical, une conversation sérieuse ou une partie fine ? Le mystère reste entier mais poussera votre cible à la curiosité et bientôt à l’audace… Ce genre de ponctuation est donc à utiliser sans modération dès que vous rentrez dans le vif du sujet (texto ambigu, texto un peu aguicheur, sexto, etc.). C’est la proposition de ponctuation idoine pour ce type de communication. BRAVO !

*Note : pour ceux qui en doutent, faites le test chez vous. Lancez à voix haute : « J’ai envie de boire un verre avec toi trois petits points. » Vous le constatez vous-même : ça n’a aucun sens.




b. Les points d’exclamation multiples : « J’ai envie de toi !!!! »

Prenez donc vos pilules et calmez-vous. Ne montrez pas tout de suite que vous êtes un marteau-pilon sur pattes. Ça peut inquiéter et rebuter.





c. Les sourcils espiègles : « J’ai envie de toi ^^ »

On le répète, les sourcils espiègles signifient : « Je dis ça pour rire, même si c’est un peu vrai. » Dans ce contexte, ils sont un bon moyen de limiter votre prise de risque ; si jamais la personne en face n’est pas réceptive, vous pourrez toujours dire : « Non mais t’inquiète, je dis ça pour rire ^^ » afin de vous dédouaner de toute perversion déplacée. #astuce




d. La virgule espiègle : « J’ai envie de toi, »

La virgule espiègle peut être un levier efficace pour générer la curiosité chez votre interlocuteur car il aura l’impression que vous n’avez pas terminé votre phrase. Le lecteur du texto attendra donc une suite qui ne viendra jamais, ce qui créera une frustration inouïe, donc le désir… voire le mystère : « Pourquoi a-t-il usé de cette virgule. Je m’interroge. Cette personne est décidément pleine de mystère. » À tenter !




Conclusion :

On a vu à quel point le sens peut changer d’une proposition à une autre selon la ponctuation utilisée. Veillez donc à bien vous relire avant d’envoyer un texto séductionnel et posez-vous la question de son objectif : taquiner, amuser, séduire, chauffer le four… ? Tout est à prendre en considération.

Astuce de Steeve : Si vous n’êtes pas sûr(e) d’avoir utilisé la bonne ponctuation, envoyez-vous le texto au préalable et voyez comment vous l’interpréteriez en tant que destinataire. #astuce






Le courrier des lecteurs :


« Salut Steeve ! Parfois j’envoie mes textos en majuscules pour que la fille comprenne bien mon propos. Est-ce que c’est une bonne astuce ? » William Saurin, du Loir-et-Cher.

 

Salut William ! Le texto en majuscules est un grand classique des gens nés avant 1960. Ce type de texto envoyé intégralement en majuscules est à éviter car il te fait passer soit pour une personne âgée (donc un vieux pervers), soit pour un dealer de drogue en pleine montée. « J’AI ENVIE DE TOI ». Tu vois ? Donc prudence !
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